
HEURE SAINTE 

GARDE D’HONNEUR DU SACRÉ CŒUR DE JÉSUS 

✤ EXPOSITION DU SAINT SACREMENT ✤ 
 

CHANT : « Jésus, ton Côté a été blessé » (17-36) 
 
 
 
 
 

PAROLE DE DIEU                                                                                               Mc 14, 32-38 
Ils parviennent à un domaine du nom de Gethsémani, et il dit à ses disciples : « Restez ici tandis que je 
prierai. » Puis il prend avec lui Pierre, Jacques et Jean, et il commença à ressentir effroi et angoisse. Et il 
leur dit : « Mon âme est triste à en mourir ; demeurez ici et veillez. » Étant allé un peu plus loin, il 
tombait à terre, et il priait pour que, s’il était possible, cette heure passât loin de lui. Il disait : « Abba, 
Père ! Tout t’est possible : éloigne de moi cette coupe ; pourtant, pas ce que je veux, mais ce que tu 
veux ! » Il vient et les trouve en train de dormir ; et il dit à Pierre : « Simon, tu dors ? Tu n’as pas eu la 
force de veiller une heure ? Veillez et priez pour ne pas entrer en tentation : l’esprit est ardent, mais la 
chair est faible. »  
 

MÉDITATION  

La Bienheureuse Marie de Jésus DELUIL-MARTINY (1841-1884) devint en 1863 l’ardente 
première zélatrice de la Garde d’Honneur, que venait de fonder la visitandine Sœur Marie du 
Sacré-Cœur Bernaud, dont elle était la grande collaboratrice. C’est elle qui composa le Chant de 
la Garde d’Honneur. Le Sacré-Cœur et l’Eucharistie furent les deux pôles de sa vie. En 1873, 
aidée de Mgr Van der Berghe, elle fonda l’Institut des Filles du Cœur de Jésus, dont le but 
principal est l’Adoration du Très Saint Sacrement, la réparation et l’aide spirituelle aux prêtres 
pour leur apostolat. Elle termina sa mission le 27 février 1884 en tombant sous les balles d’un 
anarchiste dans le jardin de son couvent de Marseille, pardonnant à son meurtrier.  

Extrait : R. P. Dom Eugène VANDEUR, osb., La Sainte Messe, et les écrits de la servante de 
Dieu, Mère Marie de Jésus. – Commentaire du S. Sacrifice., 1912. 

 

Il y a si peu de cœurs où Jésus soit Maître, Roi absolu... même parmi les cœurs qui lui sont consacrés. 
Vous savez que la Garde d’Honneur a pour spéciale mission d’honorer le Cœur de Jésus blessé par la 
lance sur la Croix et d’attirer sur l’Église et les âmes une particulière effusion de cette plaie d’amour. 
La Garde d’Honneur est fondée sur la plaie d’amour du Cœur de Jésus.  

Ce Cœur, magnifique en ses dons, a confié à ses fidèles gardes d’honneur une mission sublime : c’est 
de L’entourer, de Le consoler au Saint Tabernacle, nouveau Calvaire, où notre froideur, notre 
indifférence, Lui font souvent retrouver l’isolement du Golgotha, où nos outrages et nos ingratitudes 
Le percent et Le blessent plus cruellement que la lance du soldat romain.  

La Garde d’Honneur, c’est le culte perpétuel au Cœur de Jésus, blessé par la lance, perpétuellement 
blessé : dans sa paternité, par l’ingratitude des hommes ; dans sa royauté, par l’apostasie des peuples 
qui repoussent son règne social ; dans son sacerdoce, par la profanation de son sacrifice et de son 
sacrement d’amour, par les trahisons sacrilèges de ceux qu’Il a le plus aimés.  

Après l’immolation accomplie par la Justice et par l’amour, Jésus-Christ a voulu avoir son immolation 
par l’amour tout seul, sa Passion Eucharistique. Voilà ce que Jésus veut des âmes : c’est l’immolation 
par l’amour dont l’ère va s’ouvrir. Ce ne sont plus des Victimes de Justice, ce sont des Victimes 
d’amour que Jésus réclame et qu’Il aura. Il a eu ses compagnons du Calvaire sanglant, Il veut avoir, à 
la fin des temps, ses compagnons du Calvaire Eucharistique, afin de reproduire dans son Église toutes 
les phases de sa propre vie.    

✤ 
 

  À l’école du Cœur de Jésus avec Sœur Marie du Sacré-Cœur Bernaud   

Si seulement nous avions la foi ! Si nous étions pénétrés de cette certitude qu’enfermé dans sa prison d’amour qu’est le 
tabernacle, le Fils de Dieu réside et qu’une multitude d’anges s’abîment devant Lui dans une perpétuelle adoration… 
Combien souvent prenant l’eau bénite par habitude, et nous signant à la légère, inspectant curieusement l’assistance, 

nous nous installons sans prendre conscience de la Présence de ce grand Dieu. S’il est un apostolat qui convienne aux 
Gardes d’honneur, c’est bien celui de lutter contre un tel relâchement et de si coupables irrévérences. Ils doivent rivaliser 

de respect, d’amour et d’adoration tout le temps passé à l’église, car il n’y a rien de plus contagieux que l’exemple ! 

⁂

℟ Jésus, ton Côté a été blessé par la lance. 
Tu en as fait jaillir le Sang et l’Eau.  
Tu as ouvert à tes élus la porte de la Vie,  
Par ces portes, les justes entreront. 

Telle est la porte sur le côté de l’arche :  
Les vivants y entreront pour échapper au déluge. 
Telle est la source jaillie du Paradis : 
Elle irrigue toute la terre et rend la vie. ℟  



 INVOCATIONS 

Coeur Sacré de Jésus, que votre règne arrive ! 
Notre-Dame du Sacré Coeur, protégez la Garde d’Honneur, 
Saint Joseph, priez pour nous,  
Saint Jean, priez pour nous,  
Saint François de Sales et Sainte Jeanne de Chantal, priez pour nous,  
Saint François d’Assise et Sainte Marguerite-Marie, priez pour nous, 
Bienheureuse Marie de Jésus, priez pour nous,  
Bienheureuses Maria-Gabriela et ses compagnes, priez pour nous,  
Soeur Marie du Sacré Coeur, priez pour nous.  
 

 TANTUM ERGO  
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 

✤ BÉNÉDICTION DU SAINT SACREMENT ✤ 
 

Pendant la déposition du Saint Sacrement :  
  

 
 
 
 
 
 
 
 

Pendant le tirage des billets zélateurs : Chant de la Garde d’Honneur  
 
 
 
 

 
 
 

Avant de partir, nous nous mettons sous la protection de Marie, avec le chant du Salve Regina. 

 

   Antum ergo  sacraméntum   venerémur  cérnu-i :      et antíqum  documéntum    novo   cedat    rí-tu-i ;     práestet  
   Adorons donc, prosternés,  un si grand Sacrement,             et  que  l’antique  liturgie  cède  au  rite  nouveau :              que   la  

   fides     suppleméntum  sénsu-um    de-féctu-i.        Geni-tó-ri,   Ge-ni-tóque   la-us   et   ju-bi-lá-ti-o,    sa-lus,   hónor, 
      foi         supplée              à la faiblesse des sens.                Qu’au Père et au Fils soient honneur et louange,                 salut,     gloire,  

     virtus   quoque   sit   et  bene-dícti-o ;   pro-cedénti  ab  utróque   cómpar  sit   lau-dá-ti-o.     A-men. 
      puissance et bénédiction, et qu’à Celui qui procède de l’un et de l’autre soient chantées d’égales louanges. 

 - 

 

 

 

 - 

                Al-ve  Regí-na, * ma-ter mi-se-ricórdi-æ,   Vita,  dul-cé-do,    et  spes nostra, salve.     Ad  te clamámus,  éxsu- 
                   Salut, ô Reine,     Mère de miséricorde,     notre vie, notre douceur et notre espérance, salut.     Enfants d’Eve,         exilés,  

 
 

 

       les, fí- li- i   Hevæ   Ad  te suspi-rámus,  geméntes et  flentes   in  hac la-crimárum  valle.    Eia   er-go,  Advo-cá-ta 
        nous élevons nos cris vers vous, nous soupirons vers vous, gémissant et pleurant dans cette vallée de larmes. Ô notre Avocate,     

 

 
      nostra,    illos  tu-os, mi-se-ricórdes  ó-cu-los   ad  nos convér-te.    Et  Jesum,  be-nedíctum fructum ventris tu- i, 
       tournez     donc     vers     nous     vos     regards     miséricordieux,               et après cet exil,                        montrez nous Jésus, 

 

 
 

        no-bis, post hoc exsí-li-um,  osténde.        O   cle-mens:     O    pi- a,       O          dulcis    Virgo Ma-rí- a. 
         le   fruit   béni   de   vos   entrailles.                   Ô clémente,         ô miséricordieuse,       ô douce        Vierge Marie. 

 

4. Gloire au Christ dont le Cœur a été transpercé,  
Gloire au Père qui L’engendre,  
Gloire à l’Esprit Consolateur,  
Dans les siècles des siècles. Amen.  

℟ Jésus, ton Côté a été blessé par la lance. 
Tu en as fait jaillir le Sang et l’Eau.  
Tu as ouvert à tes élus la porte de la Vie,  
Par ces portes, les justes entreront. 

℟ Que la terre tout entière forme la Garde d’Honneur,  
qu’elle chante, triomphante : GLOIRE, AMOUR AU SACRÉ CŒUR !  

6. Désir des saintes collines,  
On te méprise ici-bas,  
Par tes tendresses divines 
Gagne les hommes ingrats !  

7. Délaissé du sanctuaire,  
Qui n’attends que des douleurs,  
Ton Cœur par toute la terre,  
Cherche des consolateurs. 

8. Nous voulons, Gardes fidèles,  
Te faire un rempart d’amour 
Contre tes enfants rebelles 
Qui t’outragent nuit et jour. 


